
Tous droits réservés © Le Centre de diffusion 3D, 2007 Ce document est protégé par la loi sur le droit d’auteur. L’utilisation des
services d’Érudit (y compris la reproduction) est assujettie à sa politique
d’utilisation que vous pouvez consulter en ligne.
https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/

Cet article est diffusé et préservé par Érudit.
Érudit est un consortium interuniversitaire sans but lucratif composé de
l’Université de Montréal, l’Université Laval et l’Université du Québec à
Montréal. Il a pour mission la promotion et la valorisation de la recherche.
https://www.erudit.org/fr/

Document généré le 3 juin 2025 00:00

Espace Sculpture

Prémisses d’anticipation et autres modélisations du climat
social
Trafic’Art et les changements climatiques
Gentiane Bélanger

Numéro 82, hiver 2007–2008

URI : https://id.erudit.org/iderudit/9189ac

Aller au sommaire du numéro

Éditeur(s)
Le Centre de diffusion 3D

ISSN
0821-9222 (imprimé)
1923-2551 (numérique)

Découvrir la revue

Citer ce compte rendu
Bélanger, G. (2007). Compte rendu de [Prémisses d’anticipation et autres
modélisations du climat social : Trafic’Art et les changements climatiques].
Espace Sculpture, (82), 36–37.

https://apropos.erudit.org/fr/usagers/politique-dutilisation/
https://www.erudit.org/fr/
https://www.erudit.org/fr/
https://www.erudit.org/fr/revues/espace/
https://id.erudit.org/iderudit/9189ac
https://www.erudit.org/fr/revues/espace/2007-n82-espace1049131/
https://www.erudit.org/fr/revues/espace/


EVENEMENTS 
E v e n t s 

Cent 

Prémisses d'anticipation et autres modélisations du climat social : 

Trafic'An et les changements climatiques 
entiane BÉLANGER 

Les débats environnementaux occu

pent un espace discursif de plus en 

plus important, ce qui se traduit dans 

la sphère médiatique par une atten

tion soutenue aux changements 

climatiques et les tentatives de 

rédemption qui s'y rattachent. À la 

suite du Rapport Stern, même les 

économistes les plus fermes dans 

leurs valeurs lucratives ne peuvent 

échapper à la menace que l'ouragan 

Katrina a laissé présager dans son 

sillon destructeur1. La biennale 

Trafic'Art, organisée par la galerie 

Séquence, à Ville de Saguenay, porte 

cette année son attention critique sur 

les changements climatiques au 

moyen d'un corpus d'oeuvres enga

gées, allant de la performance sonore 

et la vidéo à l'installation sculpturale 

et l'art interventionniste. Si une 

thématique aussi saturée peut 

sembler opportuniste, la lecture qui 

en est faite au cours de cette bien

nale apporte une rigueur reflexive 

à un sujet parfois galvaudé. Car en 

ce qui concerne plusieurs artistes 

participants, ce ne sont pas tant 

les processus naturels dont il est 

question, mais plutôt les méca

nismes de réception et d'interpré

tation de ce phénomène 

médiatique dans la sphère 

publique. 

Joan FONTCUBERTA, Oroge
nèse: Borduas, 2005. Épreuve 
chromogénique. 75 X 100 cm. 
Photo : Sonia Boudreau. Basée 
sur L'Étoile Noire de Paul-Émile 
Borduas, 1957, huile sur toile, 
162,5X129,5 cm, Musée des 
beaux-arts de Montréal. 

Travaillant avec des matériaux 
aussi réconfortants (en cette heure 
sombre de recensement environne
mental) que la meringue et le 
chocolat, Daniel Corbeil reproduit 
des écosystèmes grandioses sous 
forme de maquettes organiques, 
pour les soumettre à des simula
tions de réchauffement climatique 
provoquées par un ingénieux 
système de réchauds électriques 
et de bouilloires. Localisée au fond 
de la galerie Séquence, ['Étuveuse 
climatique, sorte de micro-labora
toire aux parois gonflables, 
provoque la fonte d'un glacier 
en meringue, ne laissant de cette 
nature comestible que des coulées 
collantes sur les flancs de 
montagnes en papier carton. En 
attente de procéder à son étuvage, 
un fragment de pergélisol composé 
d'horizons de terre, de chocolat et 
de guimauve repose sur un tapis 
roulant accompagné de son 
élément chauffant. Les dispositifs 
de Corbeil tiennent autant à mettre 
de l'avant leurs propres méca
nismes de simulation que les 

processus naturels reproduits, 
générant de la sorte une réflexivité 
interne sur la propension à assu
jettir la nature par sa mise à l'étude 
et la médiation du naturel au 
moyen de la représentation et de 
la modélisation. 

La confusion entre la réalité 
actualisée et anticipée qu'appor
tent les modélisations est abordée 
sous une autre variante par 
l'artiste espagnol Joan Fontcu-
berta. La série d'Orogenèses se 
base sur une géomorphologie 
hallucinée de toutes pièces, un 
délire informatique inoculé par 
des données de base insensées. 
Indiscipliné, l'artiste s'évertue à 
tromper un logiciel de cartogra
phie (Terragen), destiné à inter
préter en trois dimensions des 
cartes topographiques, en lui four
nissant des reproductions 
d'œuvres d'art comme sources 
de données. L'interprétation de 
ces composantes visuelles 
atypiques par le logiciel engendre 
des reliefs arbitraires qui sont 
ensuite habillés d'un revêtement 

paysager, de sorte qu'ils devien
nent autant de variantes déraci
nées du sublime. Même s'ils 
dépendent en réalité de codes 
arbitrairement établis, les reliefs 
interprétés par ce type de logiciel 
sont généralement considérés 
comme un substitut raisonnable 
au territoire référé, au même titre 
que la photographie. En fantas
mant des paysages aussi décon
nectés de leur source première par 
l'entremise d'une tricherie sémio-
logique-l ' iconographie des 
oeuvres étant traduite singulière
ment par le logiciel, qui n'est 
équipé que pour lire les signes en 
termes mathématiques-, Fontcu-
berta expose le caractère arbi
traire d'un tel médium. 

Le travail fi lmique de l'artiste 
français Denis Brun ramène les 
inquiétudes liées aux change
ments climatiques dans la sphère 
sociale par une production vidéo 
qui établit un contraste entre 
l'envergure mondiale d'un tel 
questionnement et le contexte 
individuel et familier du quotidien. 
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Sébastien CLICHE. 

«Poursuite», image 

tirée de Un désastre 

partout, la santé pour 

toujours, 2007 Photo: 

avec l'aimable autori

sation de l'artiste. 

Cu l t i van t une e s t h é t i q u e aux 

a l l u res bâc lées , M e l t i n g ' p o t ' 

b r o w n i e re t race les d é a m b u l a t i o n s 

d ' u n p o i s s o n en p l a s t i q u e dé loca 

l isé dans un a p p a r t e m e n t p a r i s i e n , 

à la su i t e d u g o n f l e m e n t d u n i veau 

de la mer . L 'un ivers p l u t ô t b a n a l 

de ce q u o t i d i e n e u r o p é e n es t 

t r o u b l é par une m u s i q u e é lec t ro 

n i q u e a n g o i s s a n t e , t a n d i s q u e des 

p r o p o s a l a r m i s t e s sur les c h a n g e -

q u e s t i o n , t o u t en p r o d u i 

san t un c o n t r e - b a l l a n t aux 

i m a g e s m a n u c u r é e s h a b i 

t u e l l e m e n t u t i l i sées à des 

f ins de p r o p a g a n d e éco lo 

g i q u e . 

Ins ta l lé dans un con te 

neur de t ra in au co in de la 

rue Racine, Sébas t i en Cl iche 

a p répa ré q u a t r e per for 

mances aud io -v i sue l l es 

Daniel CORBEIL, 

Étuveuse climatique, 

2004. Bois, polythene, 

résine, aluminium, 

ventilateur, bouilloire, 

système d'éclairage. 

2,80 X 5 X 3 m Photo 

Sonia Boudreau. 

Denis BRUN, image 

tirée de Melting'pot' 

brownie, 2007. Photo : 

avec l'aimable autori

sation de l'artiste. 

m e n t s c l i m a t i q u e s s o n t v é h i c u l é s 

a u bas de l ' i m a g e , t o u r n a n t cet 

un i ve rs i n d i v i d u e l en une b a n d e -

a n n o n c e aux re len ts a p o c a l y p 

t i q u e s . Le t o n d r a m a t i q u e d u 

d i s c o u r s est d é s a m o r c é par le 

c o n t e x t e l u d i q u e d u f i lm et la m ise 

en scène peu c o n v a i n c a n t e . 

L ' es thé t i que a r t i sana le de l ' a r t i s te 

p r o p o s e un rega rd s ingu l i e r sur la 

r e g r o u p é e s sous le t i t re accro

cheur : Un désastre par jour, la 
santé pour toujours. Combinant 
des m o n t a g e s v i sue l s à t h é m a 

t i q u e s va r i ab les avec des i m p r o v i 

sa t i ons s o n o r e s . Cl iche che rche à 

é v o q u e r le r appo r t a n t a g o n i s t e qu i 

est g é n é r a l e m e n t e n t r e t e n u face 

aux fo rces des t ruc t r i ces . L 'une des 

p e r f o r m a n c e s de Cl iche u t i l i se des 

e n r e g i s t r e m e n t s v i sue ls p r o d u i t s 

par des « chasseurs de t o r n a d e s », 

d i f fusés sur In te rne t . Cl iche a fa i t 

un m o n t a g e à par t i r de ce m a t é r i e l 

a p p r o p r i é , q u ' i l a c c o m p a g n e d ' u n e 

p e r f o r m a n c e sono re i m p r o v i s é e 

sur p lace à l 'a ide d ' u n log ic ie l 

i n f o r m a t i q u e . Vé r i t ab le D / d e 

l ' an t i c i pa t i on , Cl iche c o m p o s e e t 

con t rô l e l ' ango isse face aux vo r tex 

qu i se d é v e l o p p e n t p rogress ive 

m e n t dans la p r o j e c t i o n , à l 'a ide 

d ' u n e c o n c e p t i o n sonore qu i 

osc i l le en t re l ' amb iance é lec t ro 

n ique s ty l i sée et la t r a m e s o n o r e 

s i n g u l i è r e m e n t m i n i m a l e et pu lsa -

t i ve . Les images p r é s e n t e n t des 

c ie ls m a g n i f i q u e m e n t s o m b r e s et 

co lé r i ques d ignes d ' u n Turner , 

pu rs f r a g m e n t s s u b l i m e s cadrés 

par la bana l i t é d ' u n e a rch i t ec tu re 

c o m m e r c i a l e de ban l i eue . L 'un ivers 

c o m m u n de la v ie o rd i na i r e se fa i t 

ba layer par une averse t o r r en t i e l l e , 

une sor te de t a b u l a rasa c l ima

t i q u e . La cu r ios i té de Cl iche face au 

désas t re est en q u e l q u e so r te 

c o m p a r a b l e à l ' in térê t q u e po r ta i t 

Rober t S m i t h s o n au cha r i sme 

d e s t r u c t e u r des p rocessus en t r o -

p i q u e s . Cl iche exp lo re le cô té 

s o m b r e d u c l ima t et ses é ta t s 

d ' â m e , un peu c o m m e S m i t h s o n 

chercha i t la v i o lence des p rocessus 

na tu re l s dans la b e a u t é p lac ide d u 

paysage : « Each l andscape , no 

ma t te r h o w ca lm a n d love ly , 

concea ls a subs t r a t a o f d i sas te r 

[...]. If ar t h i s to ry is a n i g h t m a r e , 

t h e n w h a t is na tu ra l 

h i s t o r y 2 ? » 

Man ipu lan t les 

facet tes de l 'ant ic ipa

t i on dans les œuvres de 

près de t ren te a r t i s tes , 

Traf ic 'Art dépasse le 

d iscours conven t i onne l 

de consc ien t i sa t ion 

pou r réper tor ie r des 

inc idences beaucoup 

p lus p ro fondes sur le 

c l imat soc ia l . Les dés i rs , les 

c ra in tes , les po l i t i ques et les va leurs 

mora les que nour r i t cet impéra t i f 

éco log ique sont mis sous observa

t ion af in de sou l igner le rô le des 

changemen ts c l ima t iques c o m m e 

vec teur de sens en cet te pér iode 

con tempo ra ine . <••••• 

Trafic'Art 

15 août-15 octobre 2007 

Chicoutimi (Ville de Saguenay) 

L'événement regroupe près de trente 

artistes de la scène locale, nationale 

et internationale. 

www.sequence.qc.ca 

Titulaire d'une bourse du Conseil de recherche 

en sciences humaines, Gentiane BÉLANGER 

termine une maîtrise en histoire de l'art a l'Univer

sité Concordia. Ses intérêts de recherche portent 

sur l'écologie sociale dans l'art contemporain. Elle 

a notamment publié un texte dans le catalogue 

Conversations Adru: Irene F. Whittome, et a été 

commissaire d'un projet d'exposition, te projet 

bibliothèque, organisé conjointement avec la 

galerie d'art Foreman de l'Université Bishop. 

NOTES 

1. Le rapport Stern a été déposé en 2005 au 

Cabinet britannique par Sir Nicholas Stern, 

ancien économiste de la Banque mondiale, 

à la suite d'une demande de Gordon Brown. 

Ce rapport a la particularité de se concentrer 

sur les répercussions économiques, sociales 

et politiques des changements climatiques, 

et les conclusions qui en sont tirées renver

sent le raisonnement économique 

jusqu'alors maintenu. Stern déclare effective

ment qu'une inertie face au réchauffement 

climatique serait à risque de causer un effon

drement de notre économie bien plus perni

cieux que le coût économique associé aux 

prises d'actions prévues pour tenter de 

contrer le problème. 

2. SMITHSON, Robert, « Art through the 

Camera's Eye», publié dans Robert Smithson: 

The Collected Writings, Jack Flam (éd.), 

Berkeley & Los Angeles, University of 

California Press, 1996, p. 375. 
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